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l'ŒUVRE DU GRAND SÉMINAIRE DE CHEFOO

ne grande it belle œuvre de notre Vicariat, c’est 
la pépinière des ouvriers évangéliques, le Sémi­
naire.
Œuvre capitale, sans contredit, pour la propa­

gation et le développement de la foi parmi les infidèles.
“ Sachez bien que nous éprouvons beaucoup plus de joie à 

l'annonce d’une ordination sacerdotale qu’à celle de cent 
baptêmes d’infidèles.” écrivait la S. C. de la Propagande à 
un Vicaire Apostolique, pour l’encourager à fonder un
Séminaire.

Des prêtres indigènes fervents, instruits et zélés peuvent, 
en effet, contribuer puissamment à l’établissement et à 
l’extension du règne de Jésus-Christ dans des milieux où le 
missionnaire européen ne peut pénétrer que plus difficile­
ment et souvent avec moins de chances de succès.

Le prêtre chinois peut passer partout ; et comme la lan­
gue n’a point de secrets pour lui, il peut tout dire, à propos 
de tout et en un langage compris de tous. On le prend 
pour un maître d’école, un médecin, hommes estimés par 
tous. A sa vue, à son contact, à ses conversations fami­
lières, bien des préjugés tombent ; on le croit, on l’invite à 
retourner et le village compte de nouveaux catéchumènes.

Mais avant le sacerdoce, une formation est nécessaire,


